
 

Open space : Healthy and wealthy Together 

Il est aujourd’hui communément admis que la santé n’est pas « l’absence 

de maladie » mais un état de bien-être physique, mental et social 

complet. 

Même si l’Union européenne semble être un paradis en matière d’accès 

aux soins de santé comparé à d’autres régions du monde, des inégalités 

criantes et, hélas, croissantes, existent bien. Les populations migrantes sont 

particulièrement discriminées à cet égard. 

L’Organisation Internationale pour les Migrations estime que la population 

immigrée dans l’UE en 2010 sera de 69,8 millions de personnes, soit 9,8% 

de la population totale. On voit l’enjeu du combat... 

De nombreuses associations caritatives et ONG dans l’UE luttent pour leur 

donner accès aux mêmes soins que les citoyens, dès leur arrivée sur le 

territoire européen. 

Elles agissent, avec énormément de dévouement, sur le terrain, dans les 

Parlements et les couloirs des institutions nationales et européennes. 

QeC-Eran (Quartiers en crise – European Regeneration Areas Network, 

bientôt rebaptisé LUDEN) a lancé, dans le cadre de 2010, Année 

européenne de lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale, un projet 

intitulé Healthy and Wealthy Together. 

Ce projet, cofinancé par l’ex-Direction générale Justice, Liberté et 

Sécurité et qui se déroule sur 18 mois (déc. 2009-juin 2011) a pour objectif 

général d’établir un réseau d’échange d’outils, données, bonnes 



pratiques et législations en vue de réduire les inégalités en matière 

d’accès aux soins de santé dans les populations migrantes. 

Le but est également d’émettre des recommandations ciblées sur les 

acteurs de cette problématique à tous niveaux de pouvoir. 

Les partenaires de ce projet sont des villes (Belfast, Milan, Roquetas de 

Mar), des régions (province de Piacenza, …) 

Naga, une association italienne fondée à Milan en 1987 et qui rassemble 

300 bénévoles, dont 100 docteurs et infirmières, prodigue des soins aux 

migrants (Roms, demandeurs d’asile, réfugiés politiques…) qu’ils soient 

« légaux ou illégaux ». Elle leur dispense également des services légaux et 

sociaux. 

Outre ce travail sur le terrain, Naga a étendu son champs d’action au 

travail politique pour une meilleure reconnaissance des droits humains 

fondamentaux de ces personnes que la vie n’a pas épargné et pour qui 

l’UE doit rester une véritable terre d’accueil. 

Le Dr Pierfranco Olivani nous explique que « L’Italie est, sur papier, un pays 

très avancé en la matière, il reconnaît légalement l’accès aux soins des 

personnes migrantes. Tout le problème est que certaines régions, comme 

la Lombardie, ne l’appliquent pas. Nous allons pétitionner le Parlement 

européen pour qu’il s’attaque au problème ». 

L’ONG britannique Doctors of the World (Médecins du Monde) est connue 

pour ses soins aux plus démunis de la planète. En Europe, elle agit dans 

onze pays : en Belgique, à Chypre, en France, en Grèce, en Allemagne, 

aux Pays-Bas, au Portugal, en Espagne, en Suède et en Suisse. 



Les docteurs ont aussi pour mission d’observer et dénoncer les entraves et 

abus dont sont victimes ces populations pour ensuite tenter de faire 

entendre leurs voix au niveau politique. 

Quereshi Fizza, de Doctors of the World : « Nous voudrions aussi faire 

progresser le droit européen pour qu’il s’aligne sur les législation française 

et italienne, les plus avancées, en matière d’accès aux soins pour les 

personnes les plus vulnérables ». 


